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Boum ! Boum! Et boum.
Eliot passe son temps à tomber. Quoi qu'il

fasse, courir, faire du trampoline ou même marcher, ça
ne loupe pas, boum ! il se retrouve toujours par terre.
C'est la faute de sa jambe droite qui est plus courte
que la gauche, il est né comme cela, il n'y peut rien. 

Il ne peut rien y faire, non. Il ne peut pas
l'empêcher d'être plus courte, il n'a pas non plus la
formule magique pour la rallonger. Pour se réconfor -
ter, il collectionne alors tout ce qui tombe comme
lui, des feuilles et des plumes.

Ce matin par exemple, il a ramassé dans la cour
de l'école trois plumes grises et un petit bouquet de
feuilles d'automne. Quand il rentre chez lui, il va
les mettre avec les autres dans la boîte à chaussures
cachée sous son lit, après il lance tout en l'air. Ça
fait une pluie de feuilles et de plumes, un drôle de
feu d'artifice, beau et duveteux, exactement ce qu'il
faut pour annoncer une super nouvelle.

Mercredi prochain, il va aller à l'École du
Cirque avec le centre de loisirs. 



C'est ça la super nouvelle d'Eliot. 
Il est passionné par le cirque. Contrairement aux autres garçons
qui rêvent d'être pompier ou pilote de course, lui rêve d'être
trapéziste. Être en l'air, léger, voltiger. 

Ne plus être par terre, trébucher et tomber.
En même temps, Eliot se traite tout bas d'empoté. Il a du

mal à s'imaginer sur un trapèze, il pense que personne ne peut
devenir trapéziste avec une jambe plus courte. Il sait pourtant
que les médecins peuvent l'opérer, sa maman le lui a dit, mais il
sait aussi que l'opération est douloureuse et qu'il est le seul à
pouvoir prendre la décision. 

Il a réfléchi. Il n'a pas envie d'avoir mal, il garde sa
jambe plus courte. 

Peut-être que ce n'est pas le bon choix, en tout cas
aujourd'hui il s'en fiche. Il ne pense qu'à sa sortie à l'École
du Cirque, il a le cœur habité par un bonheur immense, prêt à
s'envoler. 

Six jours à attendre il a calculé.



L'École du Cirque se trouve sous un grand chapiteau
rouge planté en bordure d'un parc. À l'intérieur, des acrobates
s'entraînent sur un long tapis, juste à côté des ateliers pour
les enfants. Clown, jonglerie, trapèze, il y en a trois et chacun
doit annoncer tout haut son choix. " Jonglerie ! " braille en
premier Hélène qui se voit déjà lancer des rubans en l'air vêtue
d'un tutu à paillettes. " Clown ! " renchérit Jérémie avec
enthousiasme. " Oui, moi aussi ! Moi aussi ! " s'époumone
Nicolas. 

C'est une vraie pagaille. Les enfants sont excités comme
des puces et parlent tous en même temps. Sauf Eliot. Lui, il se
sent plutôt comme un oisillon qui s'apprête à sortir du nid, les
pieds juste au bord de l'aventure, plein d'espoir. " Trapèze. "
il annonce doucement.



La jeune femme qui s'occupe de l'atelier trapèze s'appel -
le Loo. " C'est mon nom de cirque, en Inde où je suis née cela
veut dire le vent. " explique-t-elle aux enfants, puis elle s'ins -
talle sur le trapèze et leur montre les figures qu'ils pourront
faire. Elle les exécute les unes après les autres, debout sur la
barre, souplesse avant, pirouette, sirène, cochon pendu, suspen -
sion par les pieds, elle est gracieuse et ses mouvements sont
aussi légers qu'un souffle de vent, Eliot la regarde émerveillé.
Quand elle a fini, elle leur dit " À vous les artistes ! "



C'est à eux. 
Yaëlle commence, ensuite c'est au tour d'Olivia et encore

après celui d'Eliot. 
Quand il se lève, Eliot a le cœur qui bat fort, boum !

boum ! il s'avance rapidement en écoutant son cœur, il a oublié
sa jambe boiteuse, celle qui le fait trébucher tout le temps, il
oublie sa jambe plus courte en franchissant le matelas de protec -
tion placé sous le trapèze, il ne fait attention à rien aujourd' -
hui, boum ! à rien décidément.

Ce bruit, ce n'était pas un battement de son cœur ! Il
s'est pris les pieds dans le matelas et il est tombé l'empoté !
Il se sent ridicule tout d'un coup, honteux d'être étalé là, par
terre devant tout le monde. Il a aussi un peu mal au genou mais
il ne veut pas que Loo vienne l'aider. Il serre les poings et se
relève tout seul.

Ce n'est pas grave. Sur le trapèze, là-haut, il n'y pense
même plus. Il se balance, assis sur la barre. Sa jambe plus cour -
te l'empêche de réaliser les figures, alors il prend son élan,
toujours plus loin devant. Le bonheur qui explose en lui le pro -
pulse à une vitesse folle dans les airs, il va bientôt s'envoler
avec un grand sourire aux lèvres, il pense qu'il n'aura jamais
envie de redescendre. 



I l le faut malgré tout. 
Quand Eliot repose les pieds au sol, Loo s'approche de

lui pour le détacher de la longe de sécurité. Elle lui dit qu'il
était magnifique sur le trapèze, elle lui dit aussi à l'oreille
une chose sur les rêves. " Tu sais, une vieille légende hindoue
dit que l'homme passe sa vie à parcourir la Terre, à explorer,
escalader, plonger et creuser pour trouver un trésor qui est
caché en lui-même. Si ton rêve c'est de faire du trapèze, alors
donne-toi la force et le courage de le réaliser ! C'est ton tré -
sor et rien ne t'empêchera d'y arriver, même ton problème à la
jambe. "

Avoir la force et le courage, c'est quand même difficile
pour un petit garçon de sept ans.



" Elle a dit que je pouvais réaliser mon rêve. Elle a
dit que rien ne pourra m'empêcher de faire du trapèze si je le
veux. " Eliot répète ces deux phrases dans sa tête tout le reste
de l'après-midi, comme une incantation secrète. C'est pour cela
qu'il n'en parle pas à ses parents et à sa grande sœur lorsqu'il
revient à la maison. Pendant le dîner, il les laisse imaginer
qu'il a fait le clown à l'École du Cirque, qu'il a dansé avec des
caniches ou joué avec des cerceaux, il ne raconte pas ce qu'il a
fait, il garde tout pour lui. Il a seulement hâte d'aller se cou -
cher pour profiter de son bonheur.

Rien ne peut l'empêcher de faire du trapèze. Rien.
D'ailleurs il est près de s'accrocher à la barre d'un trapèze
suspendu étrangement dans le ciel, il flotte. 

C'est un rêve. Il s'est collé sur le corps toutes les
plumes et les feuilles de sa collection, elles lui font comme des
ailes avec lesquelles il s'envole pour rejoindre Loo. La jeune
femme est en train de se balancer sur le trapèze du ciel. Elle
lui murmure qu'il a enfin trouvé son trésor, elle est fière de
lui. 

C'est un beau rêve.



Le lendemain en se réveillant, Eliot comprend qu'il ne
pourra pas se contenter de se balancer sur le trapèze. Il veut
aussi se suspendre par les chevilles, faire des pirouettes, des
groupés de jambes et des lâchers de corde, il veut être adroit et
agile, un vrai voltigeur de l'air. 

Seulement toutes ces acrobaties ne seront possibles que si
sa jambe droite est aussi longue que la gauche. Alors Eliot prend
une décision. Pour réaliser son rêve, il va accepter l'opération
de sa jambe. 

Pour la première fois de sa vie ce matin, il sourit en se
sentant pencher lorsqu'il pose les pieds au sol.
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